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● Plusieurs hypothèses ont été proposées
pour expliquer l’action immunodépressive
des AGNE [28]. 
● Les AG entrent dans la composition de la
membrane cellulaire. La nature et la pro-
portion des AG de la membrane cellulaire
peut influencer la fluidité de la bicouche
lipidique et les interactions moléculaires,
avec comme conséquence une modification
des fonctions cellulaires, dont celles des
neutrophiles [27]. 
● Les AGNE peuvent aussi modifier :
- l’expression des gènes par l’activité des
récepteurs ;
- les signaux intracellulaires ;
- l’activation de facteurs de transcription
[33]. 
● Certains AG saturés sont susceptibles
d’activer le TLR4 (Toll-like receptor - 4), ou
bien d’interférer avec son activation par le
LPS. Ils sont également capables de réguler
des récepteurs nucléaires comme les PPAR
(peroxysome proliferator activated recep-
tor), et de modifier la qualité de la réponse
inflammatoire [6].
● Les AGNE participent à la biosynthèse
des médiateurs lipidiques comme les éico-
sanoïdes, l’acide phosphatidique et les
céramides. Parmi ces médiateurs lipidiques,

les éicosanoïdes sont des régulateurs des
réponses inflammatoires aiguë et chro-
nique, qu’ils peuvent augmenter ou réduire
selon les cas. Ainsi, des variations du profil
des AG plasmatiques modifient l’abondan-
ce de certains médiateurs pro-inflammatoi-
res, et ainsi l’intensité ou l’évolution de l’in-
flammation.

Études :

● Une étude récente a montré que l’aug-
mentation de la quantité des AG omega 3,
dans des cellules endothéliales bovines en
culture, changeait l’expression des éicosa-
noïdes et l’amplitude de la réponse inflam-
matoire de ces cellules à un stimulus [11].
Des études supplémentaires sont nécessai-
res pour savoir si cette observation est
transposable à l’échelle de l’animal, et si les
lipoxines produites pourraient modifier la
réponse inflammatoire endothéliale et la
sévérité des maladies du péripartum chez la

vache.
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